
La biennale attire 5000 personnes
dans les Montagnes
Après une soirée d’ouverture à l’Heure bleue qui a réuni plus de 250 personnes,
l’horlogerie  a  été  à  la  fête  durant  tout  le  week-end.  « Les  retours  sont
particulièrement positifs », s’enthousiasme Julie Montandon, chargée de projet à
la fondation de l’Urbanisme horloger et organisatrice de ces manifestations. « Les
visites des manufactures ont rapidement affiché complet ! »

Visite guidée à la Maison Dubois

Présence de spécialistes et d’influenceurs
Pour la Mère commune, les sociétés horlogères Tissot (voir notre article dédié en
page 8), Tudor, Audemars Piguet ont ouvert leurs portes tout comme Metalem, les
ateliers de joaillerie Quadroni ou Les Apprentis du temps. « Nous avons même été
surpris de constater la présence de spécialistes internationaux de l’horlogerie,
mais aussi d’ »influenceurs », notamment brésiliens. L’accueil a été incroyable !
Les employés de ces enseignes avaient à cœur de partager leur savoir-faire »,
relève  Julie.  « Certaines  entreprises  ont  proposé  des  activités  pratiques,
permettant  aux  visiteurs  de  s’essayer  au  sertissage  ou  à  l’emboîtage. »
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La biennale a fait tourner les aiguilles… et
les têtes
Sous un soleil radieux… et une pointe de fraîcheur, les visites en extérieur ont
aussi rencontré leurs adeptes. L’exomusée avait concocté un parcours millimétré
autour de ses célèbres fresques monumentales. De son côté, le parcours horloger
du centre-ville a fait la part
belle, entre autres, à la maison Dubois, à l’historique maison Tissot, aux montres
marines – mais
aussi érotiques – d’Ulysse Nardin ainsi qu’aux FAR. Sans oublier les centres de
formation de l’hôtel des Postes, de Daniel-Jeanrichard ou du Technicum. Le CPNE
avait également ouvert ses portes, rappelant
combien la transmission des savoirfaire demeure une condition essentielle à la
pérennité de l’horlogerie.
Ajoutons-y encore les  musées et  on peut dire que la  biennale a fait  tourner
beaucoup d’aiguilles mais aussi bien des têtes. 

Article tiré de Le Ô, le 6 novembre 2026. 
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